
Qitiiiid M. Nobs est enlré au Conseil lt
dérn l , on pensait  couramment que le parti utilisation s
socialiste suisse pris dans son ensemble,
c'est-à-d ire sans en extil-ure le parti  du tra-
vail , allait subir une crise des plus inlé-
ressuntes .

11 qu i t t a i t  Zurich où il jouissait d' une po-
pu larité considérable et où il avait marqué
son passage à l'Hôtel de Ville, avec l'appro-
bation de ses amis et colle plus apprécia-
ble encore de l'important groupe socialiste
du Parlement qui s'était montré, à cet
égard, très volontaire, 1res franc el très car-
ré.

Manifestement, il tenait à participer aux
responsabilités gouvernementales.

L'attitude des groupes nationaux ou
bourgeois , dans celte circonstance, est res-
tée à l'état de mystère.

Nous avons la conviction que l'on n'a .exi-
gé aucun gage de franche collaboration qui,
probablement , n'aurait pas été accordé.

On s'at tendai t  bien , certes, à ce que les
disciples du parti  du trava il ne parlagc-
raien l jamais ce pa in et ce sel.

Il avai t  élé convenu jad is enlre les ex-
Irétnisles du parti  socialiste que ja imais on
ne ferait de concession à la société bour-
geoise, mais qu 'on entretiendrait contre elle
une lutte de classes dont la seule issue se-
rait la disparition totale de cette société
s'éfli psant devan t le socialisme triomphant.

Aujourd'hui, le parti du travail  n 'est pas
le seu'l à flétrir les soi-disant faux-frères
qui ont accepté de rompre le pain avec ce
qu'il esl convenu d'appeler la classe bour-
geoise

Les sociallistes «modérés, que l'on disait dc
la Couronne , ne se gênent en rien dans leur
opposition au Conseil fédéral.

Sans doute, le langage n'est pas le même.
On y met p lus de forme. Ce n 'est pas le
langage de la mère Angot .

Mais on chercherait en vain , dans leur
presse comme dans leurs discours au Par-
lement ou dans les «meetings qu 'ils multi-
plient à dessein, une défense quelconque du
gouvernement dont ils font cependant par-
lie.

Les discours môme que M. le conseiller
fédéral Nobs prononce sur un poin t quel-
conque du territoire , sur l'invitation de co-
mités d'organisation , sont anal ysés avec une
Sécheresse déconcertante. 11 va de soi que le
«Dur n 'y est pas.

Certes , nous savons bien que depuis qu'il
v a des partis, des classes, des groupes , des
fractions, des concurrents, on a toujours re-
marqué qu 'ils étaient tiraillés entre les par-
tisans du relatif et les apôtres de l'absolu,
enlre ceux ipii achètent le progrès par des
Concessions et ceux qui veulent lout ou
rien, entre des possibilités el des intransi-
geants, pour nous conformer au jargon mo-
derne.

Mais nous nous étonnons que les socia-
bles comme les gens du travail ne cons-
tatent pas qu'en Suisse du moins, ils n'ont
pas besoin de mener un Irain d' enfer pour
arriver à des résultats qui ne sont pas préci-
sément négligeables.

Tout le monde les y aide du liant au bas
de l'échelle.

Dans los sphères fédérales, il n 'est ques-
lion que d0 centralisation el de monopoles .
En ce moment même, on met en roule celui
de 1 imp ôt direct que l'on va souslraire aux
cantons pour le confier à la Confédération.

Ce n'est peut-être pas encore du collée-
livisme. dans le sens propre du mot. mais

cela y conduit ajouté à tant d autres nal io

En Suisse , on lient compte de ce lai t  que
tout ici-bas est concession , tempéramen t ,
aménagemen t successif , parce que la na-
ture ne fait  pas de sauts.

Pourtant , les possibilistes sont générale-
ment accusés de trahison et les intransi-
gcanls incarnés dans les gens du part i du
travail , goûten t aux apothéoses.

Cela provient de ce que les gens prati-
ques son t rares , tandis que les niais sonl
incontestablement plus nombreux.

Cela provien t aussi cle ce que l'homme,
même quand il s'agit de ses intérêts , n'esl
jamais conduit que par ses rêves, et que ces
rêves semblent n'être que le résidu des sau-
vageries primitives.

On a pu croire dernièremen t avec les
élections zurichoises, succédant aux élec-
tion s lausannoises , que possibilistes et in-
transigeants du socialisme, allaient désor -
mais s'entendre comme des frères.

Détrompez-vous : la cassure n'a été sou-
dée que dans un but électoral , et la pauvre
vieille société bourgeoise aurait tort de dor-
mir sur ses deux oreilles.

Les possibilistes lui feront plus de mal
que les intransigeants.

On a vu dernièrement que la Constituan-
te française, pour nc pas épouvanter les na-
tionalisants , s'est refusée même à éraililor lc
vernis de la propriété individuelle qui n'est
qu 'un prolongement de la personnalité hu-
maine.

Nous avons l'impression très nette que
nos possibilistes suisses, lc moment venu ,
n 'ag iraient pas autrement.

Ch. Saint-Maurice.

Politique fédérale
(De notre correspondant auprè s des Cliitinbn

f édérales)

La Suisse et TU. R. S. S
Il est clair que la rqprise des relations entre la

Suisse et les Soviets comportera maint s  avanta-
ges , et que c'est une bonne opération diiploma«ti-
qiie, dont il convient de fél i ci ter «M. Max Petit-
pierre ainsi une le colonel Fikiokiiger, qui sut « «pré-
parer le te r ra in  » iquand il pilotait 'la «mission «mili-
taire russe uni inspectait «la Suisse l'été dernier.

Toutefois , ceux qui sont chatouilleux sur le cha-
pitre de notre 'honneur nat ional  hésiteront .peut-
être à partager l'enthousiasme totail uni s'est ma-
nifesté dans la presse.

La Suisse a reçu ides Soviets , l'an 'dernier , un
soufflet sur ia jo ue «droite. «Elle a en quelque sorte
tendu l'au t re  joue en déclarant qu 'elle avait « -mo-
difié son attitude antérieure dans la «mesure où
e'.'.e a été inamicale à l'égard de l'U. R. S. S. «•>.
La formule est très habile . Mais , sans le «faire dans
la >fomie. eUte exprim e des regrets voilés. De son
côté, la Russie ne fai t  aucune allusion à ce qu 'il
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y eut naguère d'inamical de sa part. Sèchement ,
¦ette .prend acte de not re nouvell e demande , et
daigne cette «fois l'accepter.

On a beau dire que notre dignité n 'y «perd rien ,
il n 'en est pas mioins très sensible .que nous avon s
été, dans cette a.ffaire , J'humMe «petit Etat 'qui
ne «pouvait se «passer de solliciter l' agrément d'une
puissante nation.

* * *
On a aussitôt «vu , j«usque dans la «presse boungeoi-

se, des allusions au «fameux discours «Motta , quasi
renié «pour ta circonstance. On l'a donné po«ur
exemple d'une attitude inamicale. «Le pillage «par
ks Soviets de notre légation de St-«Pétersibourg
était- ill ipl-us amical ?

La substance d«u discours de «M. Motta reste va-
lable en 1-946. Simplement , «les circonstances di-
plomatiques ont changé. Sur le .moment, ce dis-
cours soulagea «bien des coeurs. Il définissait cou-
rageusement ce qu 'il y a d'incompa t ible entre le
régime soviétique et les valeurs auxquelles «l'Occi-
dent est attaché. La Suisse osait «dire itou t 'haut
ce «que .beaucoup pensaient tout bas. «Le «peuple
suisse en éprouva une légitime fierté . S'il tolère
aujourd'hui qu 'on salisse la mémoire de ce «grand
citoyen , c'est qu 'il n'a plu s le même réflexe na-
tional.

* sk *

Dans 'la presse d«e gauch e, on a naturellement
attribué tout le mérite de ce succès diplomatiqu e
à «M. ZelUvoger, «qui a certainement bien ifait son
travail de négociateur à -Belgrad e, mais Qui n 'a
fait «que suivre les instructions de M. «Peti tpi erre.
Toutes proportions «gardées , cela rappelle le cas
de TaOeyr .ind auquel on attribua tout lie mérite
de ses négociations de Vienne alors «qu 'il suivait
îles -instruction s de Louis XVIII. L'habileté de M.
Petiidpienre (fut précisément «de choisir une «person-
nali té socialiste -pour s'entremettre auprès des
Soviets.

Quant à «l'iliebdomadaire « Servir » , il «a publié '«a
¦niliotoigrapihie de ML... Brineolf ! Pourquoi pas, pen-
dant qu'il! y était , celle des «femmes de chambres
de «l'iiôtel de (Berne où lo«gea la mission soviéti-
que ? C'eût été de tout aussi bon goût.

* * *
M. Léon «Nicole a prédit  que la présence de di-

A NEW-YORK
Le Conseil de sécurité de l'O. N. U. refuse de radier de Tordre du jour

le différend russo-iranien
Intervenant au moment où le président du

Conseil dc sécurité , M. Wellington Koo, propo-
sait de porter à l'ordre du jour l'affaire de l'Iran ,
M. Gromyko, délégué soviétique, a déclaré qu'u-
ne entente — il a tenu à souligner qu 'il s'agis-
sait d'une entente et non d'un accord — était
intervenue entre Moscou et Téhéran au sujet
de l'évacuation des troupes russes et que, dans
ces conditions , il n'y avait plus de raisons de
discuter de cette affaire.

Mais M. Byrnes, secrétaire d'Etat américain
s'est catégoriquement opposé à cette proposition
de radiation , qui a été rejetée par 9 voix con-
tre 2.

M. Gromyko a alors insisté pour l'ajourne-
ment au 10 avril de l'examen de la question
iranienne , et un sous-comité de trois membres
(Etats-Unis, Russie et France) a été constitué
qui devra rapporter sur ce point ce soir , mercre-
di , à 21 heures...

... La proposition soviétique de passer l'épon-
ge n'était pas faite pour surprendre. En effet , on
s'attendait , à la suite du communiqué de Mos-
cou annonçant l'évacuation, commencée , de l'I-
ran , qu'une telle suggestion soit présentée , car
elle est conforme au jeu diplomatique que mène
l'U. R. S. S. dans ce différend.

Si réellement, pourtant , le gouvernement
qu 'inspire et dirige le maréchal Staline est sin-
cère et n'agit pas avec certaines arrière-pensées ,
il ne doit pas craindre de devoir fournir  des ex-
plications au Conseil. Il est, d'autre part , remar-
quable que le gouvernement iranien qui , depuis
dimanche en aurait eu le temps , n'a pas deman-
dé que l'affa i re  soit retirée de l'ordre du jour.
Qu'est-ce à dire ?

On est en droit de se demander , dans ces con-
ditions , si vraiment l'entente existe telle que l'a
dit M. Gromyko ou si Téhéran n'a fai t  que cé-
der à une pression moscovite. On peut égale-
ment envisager l'éventualité d'une action du gou-
vernement soviétique consentant à reculer au-
jourd 'hui pour pouvoir mieux sauter demain.

De toutes façons, le débat qui ne manquera
pas de s'ouvrir à New-York demain ou à une

ploinates russes en Suisse enga«gera la presse bour-
geoise «à une plus grande prudence dans ses ap-
préciations envers l'U. R. S. S.

Nous croyons que , pour nue dois , M. Nicole ne
s'est pas trompé. On courtise déjà îles Soviets de
loin. Que . sera-ce de près !

* * *

Les articles économiques
au Conseil national

Plusieurs diiv ergeuc.es avec le Conseil des htats
devaien t être liquidées au cours de la présente
session.

L'une d'elles concernait «la «liberté de «commerce
et d' industrie.  Les uns voulaient , comme .les Etat s,
en maintenir  le principe en tête , en prévoyant en-
suite «des exceptions. Les autres voulaient en abo-
lir «le principe , pour île remplacer par celui de
l'iEtait-iprovidence.

«Choisissant , de ces deux maux , le «moindre, le
Conseil rev int sai r une décision antérieure et «adop-
ta le premier «point de vue. Mais c'était ilà un dé-
bat mal placé.

¦Qu 'on supprime le principe de la liberté «dm «com-
merce au total profit de la Conifédiération , c'est le
coUleet-lvisime. Qu'on le maintienne , la «Confédé-
ration étant seule admise à faire des exception s
•au principe, celui-ci ne sert «plus alors «qu 'à empê-
cher les cantons d'y déroger utilement. On a beau
jeu de dire ensuite que les cantons ne font rien
pour le progrès social ! Ils devraien t être , eux aus-
si, autorisés à y déroger dans tous les cas où cette
«compétence est accordée au «pouvoir central.

«M. Staimipif'li , chef du Départome«n t fédéral inté-
ressé, a été très -décevant. D'une part , il a décla-
ré que la liberté économique n 'existait «plu s que
pour la politique {entendez : électorale) ; «et d'au-
tre part ce sont «les «atteinte s «à cette môme liberté
«économique qu 'il semblait craindre cn «repoussant
une «proposition «d'.accorder aux «cantons la «compé-
tence «de fôgiifér.er pour sauvegarder des «branches
économiques menacées.

On le voit , la «liberté est «battue en brèche ; mais
c'est d'elle qu 'on se réclame quand , il s'aigit de res-
treindre les compétences «canitonales.

«C. Bodlnier.

date prochaine sur ce délicat problème permet-
tra de se rendre compte comment l'Union sovié-
tique envisage son règlement définit if .  Il est à
craindre que son point de vue ne concorde pas
tout à fait avec celui de Washington et de Lon-
dres. Les Anglais ct les Américains chercheront
alors à se prémunir contre toute éventualité et
pourraient aller jusqu 'à demander certaines ga-
ranties , ce qui ne serait pas fai t  pour arranger
les choses. On assiste , dans cette affaire  de
l'iran , à une épreuve de force et il sera , certes ,
très difficile , écrit M. Virchaux dans la « Ga-
zette de Lausanne », de satisfaire non seulement
Moscou et Téhéran , mais encore Washington et
Londres.

* * *
Trieste, où des incidents sanglants sont signa-

lés , n'a pas fini de créer des difficultés.  Est-ce
que ce port restera italien ou deviendra-t-il un
nouveau Dantzig ? La question a déjà été posée.
Il n'est pas inutile , peut-être , de rappeler que
les Slovènes y sont en minorité , mais une mino-
rité terriblement agissante et magnif i quement or-
ganisée et discip linée. La grande masse ouvrière
est entre ses mains. Profi tant  de l'occupat'on
provisoire de la ville par les \ougoslaves de mai
à juin 1945, les Slovènes ont installé des cellu-
les , créé des comités d'usines et noyauté toutes
les entreprises.

Le parti communiste , favorable à l'annexion
par la Yougoslavie , a su transposer sur le plan
des revendications sociales son action en faveur
du maréchal Tito. Celui-ci , grâce à la propagan-
de, est devenu le grand chef ennemi des capita-
listes et protecteur du peti t  peuple. D'autre part ,
on fait  miroiter aux yeux dc la population l'in-
térêt qu 'il y aurait de détacher Trieste de l 'I talie
vaincue et de l' incorporer à l'économie yougos-
lave.

Les Italiens n 'opposent à cet te  min ori té  orga-
nisée qu 'une majori té  socialement désunie , sur
laquelle le souvenir de l'oppression fasciste pèse
lourdement.

Travaillant dans cette atmosphère trouble ct
tendue , la commission alliée chargée de fixer le



tracé de la future frontière italo-yougoslave et
le sort de Trieste risque de rechercher un com-
promis, qui ne donnera satisfaction à personne,
et susceptible d'engendrer de nouvelles difficul-
tés internationales:

Nouvelles étrangères—
¦Bi HBi ^̂ ^̂ ^̂ ^ HHai ^̂ aa^B^Bi

La déposition dos médecins laisse
peu d'espoir au Dr Petiot

Au procès du Dr Petiot , à Paris, l'audi ence de
mardi après-midi débute par la déposition du doc-
teu r Paul. Le célèbre «médecin-ilégiste fait l'inven-
taire des macabres débris trouivés dans l'hôtel de
la rue Lesueur. Le Dr Paul déclare que la «façon
dont a été opéré le dépeçage témoigne d'une ap-
titude incontestable. Le docteur Paul donne d'at-
freux détails sur «la façon dont le criminel avait dé-
figuré ses victimes.

Le médecin-légiste rappelle qu'avant la «déco«u-
verte du charnier de ia rue Lesueur, on a trouvé
à 13 reprises, dans la région parisienne, en 19-12
et 1943, de macabres débris humains arcistement
découpés. « J'ai dit à cette époque : « — Ça , c'est
du taavial de 'médecin », j'ai môme eu peur que .ce
soit un de mes élèves ».

Le professeur «Piadelièivre succède à la barre
au Dr Paul et donne av«ec moins die «pittoresque
des renseignements analogues.

Le professeur Griiifon «vi en t ensuite déposer. C'est
un chimiste. Sans pouvoir être aMirima'ti'f , il pense
que la chambre triangulaire de la rue Lesueur
peut être considérée eoTnime une cli.aimbre à gaz.

Petiot tient alors à s'exipHiquer sur la présence
«chez lui de quantités considérables de stupéfiant s :
ils lui servaient pour ses aOcouchi3men.ts sans dou-
,leur.

Viannent ensuite les «ps^ychiâfres. D'après le pro-
¦îes>seur Gentil-Perri n , rien ne permet d'afifinme r
que Petiot ait agi sous l'influence de troubles men-
taux et H conclut à l'entière «responsabilité de l'ac-
cusé. Le Dr Gourion , second «psychiatre, expose
que, pou r lui , Petiot n'est pas un aliéné, mais un
pervers et un anormal.

IA la reprise, un 'troisième psychiatre vient dire
qu'il est certain que Petiot n'a pas de maladie
mentale.

Le témoin suivant est encore un exper t, mais en
graphologie, cette fois. Selon lui, les dernières let-
tres des victimes paraissent aivoir été écrites sous
une influence étrangère.

Un journ aliste, M. Jacques Yonnet , lui succède
â la barre. II est sans doute à l'origine de l'ar-
restation de Petiot. H a«wait publié dans un j our-
nal parisien, en septembre 1944, un article intitulé
« Petiot, soldat du Reich ». Son opinion est nette :
« Petiot n'a jam ais appartenu à la Résistance of-
ficielle, il n'a j «àmais aocamipHi aucune mission ».

Enfin, le lieutenant Albert Brouand, qui a mené
l'enquête sur la pseudo-activité de Petiot dans la
Résistance, conlfinme la déposition du témoin pré-
cédent.

O i
Deux navires en flammes

dans le port d'Anvers
Le feu s'est déclaré dians la oale iniférieure arvant

du navire « Cape Lilibée » amarré aux qu ais de
l'Escaut, à Amvers (BelgLqiue). De gros nuages de
fumée s'élèvent du bâtiment, dont la cangaison
;se compose principalelment de fromage. Les pom-
piers d'Anvers sont sur tes lieux.

Le feu s'est également déclaré à bord du Liber-
ty Ship américain « Thomas-Jeififerson », vijnant
de Pensacole, («Floride) avec une cargaison de
charbon destinée à la Belgique. Le bâtiment, qui
naviguait sur l'Escaut, se dirige à toute vapeu r
vers les bassins du port où les pompiers l'atten-
dent , tandis qu 'à bord ['«équip age combat avec éner-
gie le sinistre.

Nouvelles suisses 
m^mÊm^ Ê̂^mm ^^ âmmmmA ^a^^^^mmmmm ^mmmmmmm

une neifgaiion do ro. ii.il. en suisse
M. Tryigve Lie, secrétaire général des Nations

unies, a adressé le 14 «mars 1946 à M. Max Petit-
pierr e, conseiller fédéral , ohef du D.êpart«3men«t po-
litique, une lettre lui faisant connaître qju'un co-
mité de négociations, désigné par l'AssiSmbflée des
Nations unies pour conclure des accords relative-
ment au trartstfert envisagé des biens «et avoirs de
la Société des Nation s se rendra prochainement à
Berne. Le comité y examinera avec les autorités
fédérales les rapports entre le gouvernement
suisse et les Nations unies eu égard à ces biens et
aivoirs. En outre, il est envisagé de discu ter les
immunités et privilèges «de l'Organisation des Na-
tions unies, des représentants des Etats membres
et des fonctionnaires en Suisse de l'organisation.
Le transfert sera soumis, en avril, à l'approbation
.die la Société des Nations.

Le comité de négociations des Naticms unies est
présidé par M. Moderov, Pologne, Le Chili, la Chi-
ne, la France, l'Union sud-africaine, l'Union sovié-
tique, le Royaume-Uni et les Etats-Unis ont dési-
gné des représentants au comijé.

De son côté, le Conseil fédér«al a nommé, pour
traiter avec les Nations unies, une délégation qui
est composée comme suit : MM. Paul Ruegger, mi-
nis«tne de Suisse à Londres, che«f de la délégation,
François Perréard , conseiller national, président
du Conseil d'Etat de Ger.ève, Hans Huber, juge fé-

déral , Georges Sauser-Haill , professeur aux Facul-
tés de droit des Universités de Genève et Neuchâ-
tel, Daniel Secretan, conseiller de légation , chef
du service des organisation s internationales au
Département politique «fédéra l, Raymond Otrristin-
ger et Henri Thévienaz, attachés de légation .

... et une délégation de notre pays
à Londres

On communique o-Mici elleiment :
Vendir««edi 22 mars, le gouvernement britannique

a invité le Conseil fédéral à se faire représenter
au Comité économique extraordinaire pour l'Euro-
pe, qui est convoqu é à Londres pour le 3 avril
prochain.

Dans sa séance du 25 mars , le Conseil fédéral
a décidé d'accepter oette invitation et il a cons-
titué 'la délégation suisse de la manière suivante :
M. le Dr E. Feisst, chef de la division de l'.a.gri-
cuilture au Départemen t féd.éral de l'économie pu-
blique, chef de l'Office de guerre pour l'alimen-
tation , et M. le Dr F. Wahlen , conseiller aux
Etats , en qualité de déflésués ; M. R. «Ritter , vice-
directeur de l'administration fédérale des blés, en
qualité d'expert.

«Un membre de la légation de Suisse en Grandie-
Bretagne fera également parti e de «la délégation.

o
Six millions pour le Don national

Dans sa séance de lundi, le Conseil fédéral a
approuvé un message recommandant aux Cham-
bres l'octroi au « Don national suisse pour nos
soldats et leur famille » d'une contribution de 6
millions de francs, à prétever sur le fonds central
de compensation «du réigime des allocations pour
perte die salaire et de gain. Cette contribution ser-
vira à venir en aide aux soldats indigents et ma-
laides dont la famille est tombée dans la gêne par
suite du seirivice actif. «Elite sera prélevée à raison
de 80 % sur le fonds de compensation du régi-
me pour perte de salaire, d.e 8 % SUT celui pou r
perte de gain, groupe de l'agriculture, et 12 %
sur celui du groupe des arts et métiers.

Par cette contribution au Don national, le Con-
seil fédéral tien t à mettre à disposition des œu-
vres sociales de l'armée die nouveaux moyens )eu r
permettant de remplir leur tâche. Elle est plus uti-
le qu'une « solde d'honneur » qui exigerai t des
sommies énormes et créerait des injustices sans
secourir précisément ceux qui en auraient le plus
besoin, ——o——

Nos négociations
— U-natéd Press a«pprenid de source compéten-

te que, pour fairaiiter leurs travaux , les délégations
suisse et allili'ée se sont divisées en trois- sous-co-
mités, qui étudient séparément les «problèmes «de
procédure, le problème de l'or et celui des pa-
tentions à l'égard de l'Allemagne.

¦On ajoute que ies délégations suisse et affilée ne
se réuniront pkis tant que les sous-comités n'au-
ront «pas «présenté leur raipport. On croit que les
travaux de ces sous^comités dureront longtemps,
la délégation suisse n 'étant composée que dé 10
membres.

— Son Excellence M. Autel Ban , ministre hon-
grois de 1 industrie, est arrivé mardi à Berne, en
vue d'assumer la présidence de la délégation hon-
groise qui se trouve en Suisse depuis quelques
jours. Le Conseil fédéral a, de son côté, constitué
la délégation suisse. «Bile sera présidée par M.
Max Troendle, délégué aux accords • commerciaux
et comprendra, comme d'habitude, les représen-
tants des administrations fédérales et des asso-
ciations économiques intéressées. Eu -outre, M. Max
Weber, conseiller national, en fera partie.

o
„. Les accidents

— Deux jeunes gens, Jean-Pierre Gailloud , 23
ans, et Jean-Jacques Belet, 2«1 ans, circulaient à
motocyclette, hier, à 18 h. 25, à Lausanne, lors-
que en arrivant au carreifou r de l'avenue Fraisse
et du bO'uBevard de Granoy, ils Vihir.ewt donner
br-urailernent contre l'arrière d'un train routier.

«M. Belet, emiplo«yé postal , fut projeté sur le pa-
vé et relevé avec une prof on die htosàure à la
tête. Il fut conduit chez le Dr Scho.ldier, «au boule-
vard de Grancy, où il reçut les premiers soins.
Son compagnon, assis s«ur le siège ar rière, M.
Gailloud, fut grièvement blessé. Coincé sous la
motocyclette, il passa sous les deux roues «gau-
ches de la remorque, fut relevé inanimé et trans-
porté au poste d.e police de l'avenue Fraisse, «d'où
l'ambulance le conduisi t à l'hôpital cantonal sans
qu 'il ait repris connaissance. Son camarade a été
égaleimisnt conduit à l'hôpital «cantonal.

— Un garçon âgé de 7 ans et demi, Charles
Marti , est tombé d'une passer elle dans la Rauss, à
Grandival, Jura-Bernois. Le oa«da«vre a été retrou-
vé quelques heures plus tard au-dessous du bar-
rage de l'usine de Grandval.

— Le mineur .Ulrich Vailhauser, 51 ans, travail-
lant pour le compte de l'entreprise Losimger, dans
l'une des mines de la région d'Oron , a «fait une
graive glissade. Relevé souffrant d'une commotion
rénale et d'une hémorragie intern e, il est soigné
à l'Hôpital cantonal de Lausanne.

— A AndeiMingen , Zurich , le petit Uli Ritter,. 4
ans, qui s'était juChé sur un tracteur, est tombé
du véhicule dont les roues lui ont passé sur le
corps. La mor t a été instantanée.

o 
Ne pas se pencher en dehors 1

Une jeu ne fille de 17 ans, Inma Spiegolberg, de
Waedenswil, qui se trouvait dans le train en gare
de Horgen, s'était penchée hors de la fenêtre du

wagon pour saluer une connaissance qui était i les Etals-Unis. M. Churchill a répond u : « J'ai par
restée sur le quai , lorsque la locomotive d'un
train arrivant en sens contraire heurta la jeune
file à la tête. Une compagne de voyage qui fai -
sait le même geste fut atteinte au bras. Transpor-
tées toutes deux à l'hôpital, la malheureuse Irma
ne tarda pas à succomber.

o

Mission catholique de langue
française. Baie

Beaucouip de «familles ont déjà' répondu «à notre
api>el em faveur de ,1a construction , a Bâle, «d'une
église catholique ct d'un home de jeunesse pou«r
Iles paroissien s «de langue française.

Cette œuvre si urgente doit trouver beaucoup
¦de «compréhension et d'entr'aide auprès de lous les
catholiqiues romands et nous .comptons sur de
«larges subsides penidiant ces semaines de carême.

Nous rappelons notre compte de «chèques :
Fonds de construction de la Mission Catholique
de longue française V 16921, Utile.

Toutes les personnes qui auront  effectué un ver-
sement jusq u 'à «Pâ ques partic iperont à un tirage
dont les «cinq premiers noms sortis «recevront cha-
cun ile pri x d'un billet « Suisse romande-Lour-
des, retour > ou Fr. 100.— en espèces.

«Le nâsultat du tirage sera publié «dans les jour-
naux : « La «Liberté » , « Le Courrier de Genève > ,
« Le Nouvelliste Valaisan », le mardi de Pâques,
23 avril 1946.

Inutile de dire .combien «notre œuvne «est encou-
ragée par Mgr l'Evêque.

Beaucoup de jeunes Romands et de jeunes Ro-
mandes se rendent actuellement à Bâle «pour y
gagner leur vie. Soutenez-nous dans te grand ef-
fort -que «nous «devons dép'loyer pour les grouper
et les encourager.

Abbé G. Boillat ,
Directeur de la Mission Catiholique

de langue française. Bâile.
o 

Deux maisons incendiées
A Muitten, dians la- vallée de l'Albula, Grisons,

une étincelle échappée d'une cheminée, tomba sur
le toit de bardeaux d'une maison voisine qui , en
un instant, fut complètement en flammes. .Une
pousstie de fœhn aidant, le feu se comimuniq-ua à
U ne- autre habitation qui fut également détruite.
Presque tou t le mobilier des deux propriétaires
est resté dans les flaimirrres . Les maisons, qui ip-
partenaien t à l'agriculteur Ulrich Hunger et au
menuisier Nicolas Eisa, étaient de petites habita-
tion s en bois.

Polsnêe de petits faits
-)(- On annonce la mort à Neuahâiteil, à l'âge de

78 ans, de M. Gustave Jequier , égyiptologue très
connu, professeur honoraire à l'Université de Neu-
ahâtiel. Dr es lettres, diplômé de l'Ecolle des Hau-
tes Eludes de Pa«riis, le défunt avait été attaeibé à
l'Institut français d'archéologie orientale au Cai-
re et à la délégation scientifi que française en Iran.
Il était miambre correspondant de «l'Institut de
France. On lui doit p«lusie«ur,s livres d'égyptologie,
parmi les«quells une « Histoire de la civilisation
égyptienne » et un « Manuel d'architecture égyp-
tienne ».

— Le 25 mars, vers 20 heures, un accident de
la cirouilaitio«n s'est produit su.r la route cantonale
vaudoise Chessel-Villeneuve. Un char de foin atte-
lé d'.un ohevaJ , conduit par son propriétaire, ren-
trant de Gbeœel à son domicile à GrebelMay-No-
ville, a élé tamponné par un ca«mion circulant dans
la même direction. Le conducteur du dit camion
ne s'est pas arrêté , mais a cependant été découvert
peu après à Vildeneuve par la gendarmerie de (Sot-
te localité.

Le condu«oteur du char a été légèrement contu-
sionné. Les déigâits matér iels sont peu iniipontants.

¦%¦ Le « Bund » apprenid que le conseiililer d'E-
tat A. Riuidolf , cihef du Dépantiiment de l'instruc-
tio n du canton de Berne , a fait savoir au co«mi«té
directeur du pairti radicail-dléim'oora.ti que qu 'il ne se
présenterait plus aux prochaines élections du Con-
seil d'Etat.

M. Rudolf fa it partie du gouvernement bernois
depuis 1928.

-)(¦ M. Edouand Ciber , vigneron-ibouah er, d'Oiilon,
a mis fin à ses jou rs, hier soir, entre 20 et 21
heures , au moyen d'un masque d'abatage pour le
bétail. Rien ne la issait prévoir pareille détermina-
tion. Il laisse u«ne feniime et trois enfants.

-)(- Siégeant à Besançon , la Chambre économi-
que a condamné à 2 ans de prison , 150,000 francs
français d'amende, à la confi«sca«tion des marcha«n-
diises saisies et au paiement de leur valeur, «soit
près de 700,000 francs français , un argent d'assu-
rances domicilié à Besançon qui avait passé des
montres en contrebande. Au cours d' une perqui-
sition , les douaniers français ont découvert à son
domicile 400 montres.

-)f On annonce la mont a l'âge de 62 ans de M.
Emile Ruh , d'Adiliswil , Zurich , comiposLleur , auteur
de plusieurs chœurs religieux.

¦%¦ Mgr Gha«rrière, évêque de Lausanne, Genè-
ve et Fribourg, parti la semaine dernière en au-
¦tiomobi,le pour Rome, est bien arrivé dans ia Vil-
le éternelle. Il est accompagné de Mgr Rast, s«eoré-
taire de la nonciaiture apostoflique , à Berne. L'émi-
nent prélat sera reçu encore celte seanaine par le

-Jf- M. Winston Ch,u«rohiil, rentrant des Etats-
Unis , est arrivé à Souithampton, Angleterre , à
bord du « Queen-iMary > . LI était aocoimipagné de
sa femme et de M fitHe.

Comme on lui demandait s'il désire une alliance
militaire définitive en tre la Grande-Bretagne et

te de tou t ceao. Je voud rais que nous marchions
ensenniblie enicore plus étroiteimomt que jusqu 'ici, .,

M. Churchill a été interrogé ensuite sur la àg,
bilieo-tion de s*\s mémoires de guerre. U a réjxxiHl u
que rien de ce genre ne sera sans domte publié
pen«dant sa vie , mais qu 'il ne s'agit pas là d'unt
décision définitive.

Nouvelles locales 

FéÉÉN des Jaunis «tniiui
m Valais inni

L'assemblée des délégués de Ta Fédération des
J. C. V. K. aura «lieu a Mar tigny- Ville (Maison de
Commune) , dimanche prochain , 31 mars, à 14 heu-
res.

OiRD«RE DU JO,U«R :
1. Appel des déliégués.
2. Lecture du protocol e de la dernière assomMëc
3. Rapport «présidentiel.
4. -Reddition «des comptes et rapport des vérifica-

teurs.
5. Fixation du lieu ct dc 'la date du prochain- cou-

grès.
(5. Conférence de 'M. Sylvain Maquignaz, rédaclcui

de la « Patrie Val«ais-anne », sur «la 'Situation 'po.
ilitiqu e en Valais.

7. «Conférence de M. Léonce Duruz , préfet de II
Broyé, sur ia situation politiqu e en Suisse. '

8. Divers,
Le Comité.

. a

EDliDdO DoaiHiIlHoii-inl!
tl le MoUHiÊy

On nous écri t :
En juillet 194«5, les chemins «de fer Aiigle-OUon-

Montlhey et Montbey-iChûimpéry réalisèrent une
comimiunauté .d'exploitation , en attendant la fusion
juridique des deux sociétés. Ce petit fai t divers n'a
pas «passé inaperçu et beaucoup d'ustaj gers esipèrè«
rent une amôlioration , tant dons les boraires que
dans les tarifs. Ils ont même «manifesté «une cer-
taine impatience, et nous les avons «compris. C»
pendant, Paris ne fut «pas bâti en un jour .

Bn ce qui concerne les horoires, nous «en «par-
lerons dianis un prochain article, ù propos de la mi.
se en vigueur de l'horaire d'été 1046.

Pour aujourd'hui, nous parlerons des nouiveauj
tarifs qui entreront en vigueur le l«er avril pro-
cba«i«n. L'Aigle-Olilon-Montbey est un chemin de lu
de plaine .et le Monl)h«ey-Ghaimpiériy un chemin de
fer de «montagne. Oe ce fait , ils n 'ont pas la menu
base de tarif. Dans l'unification des taxes, il i
«fallu «tenir compte de cett e différence et aussi à
nombreuses contingences locales. Ce travail ardu ,
fastidieux a pris du temps et une fois a«ohevé, il
a passé par les «fou rches oaudines de l'Autorité de
surveillance des «chemins de fer , en l'occurrence
l'Office fédéral des transports, organisme qui nt
prend «pas son rôle à la «légère.

Enfin , c est fait. Le ler avril vous constttlerer
la «disparition de plusieurs titr«es de tnansiport , mais
rassurez-vous, ils ont été remplacés par d'autres,
tenant mieux compte du por te-anonnaie du client ,
de ses habitudes, de ses exigences. Tenez t Quel-
ques petits exeimpdiis, pri s au hasard. Los abonne-
ments kilométriques ÀOM et M«CM ainsi «que la
cartes de 12 courses MOM seront remplacés paf
3 abonnements, valables jusqu 'à «épuiseiment. Ih
contiendront l'un 90 cases, l'autre 250 et .le troi-
sième 500 cases, représentant respootivemenil 20% ,
25 % et 35 % de «réduction sur la taxe double
course. Ils contien nent chacun le barème des cou-
pons à détacher. D'autre «part , tenez-vous bien I
Us ne nécessiteront plus l'obtention d' une con-
tremianque au guichet de la gare ! Illustrons en-
core on peu ces titres de «transports. «L'abonne-
men t de 500 «oa ses «permettra à l'indligène des dis-
tricts d'Aigle et Monlhey, y compris Massongei,
de monter d'Aigle à Champéry pour 2 fr. 21 de
Mon they «à Champéry pour F«r. 1.35.

«Mais ce n 'est pas tout. Il a été aussi créé un
abonnement «pour ouvrier, valable du ler au 30
de chaqaie mois, qui coûtera Fr. 28.90 de Mon-
they à Champéry et F.r. 4o.60 d'Aigle à Cham,pén«
Il suffit de demander les conditions d'obtention
aux guichets des gares.

Citon s encore une carte au porteur de six cour-
ses simples de et pour l'Hôpital de Monthey. Son
prix sera de Fr. 2.— depuis Montbcy-Ville.

Pour un prix si modique , personne ne s'éjpou-
monnera plus sur le raidillon de l'Hôpital.

Faut-il parler des bil/lets du dima n che, délivra
touile r«ann«ée, au prix de la simple course, du tarif
spécial pour les habitants des districts d'.A/igle et
Monthey, y compris Massongex ?

Citoms , pour renminer, différen ts abonn«enienB
personnels pour écoliers, étudiants et apprentis.
Nous organisons enfin , sur «desmande, des trains spé-
ciaux , dont les conditions et taxes sont fixées à»
cas en o«xs par la direction de l'exploitation à Ai'.
Ble.

Les habitants du district d'Aigl e «bén«é<ficieiront
pour la «première fois «du tarif indigène sur k
parcours Monthey-Chamtpéry. Nul doute que beau-
coup d'entre eux iront jouir «du soleil et de l'"if
pur au sommet du Val d'Illiez.

«Par cet important reman iement de taxes, noW
penson s donn er à notre fidèle clientèle, la possi-
bilité de nous accorder sa confiance comime P«r ;
le passé. Nos services administratifs sont à' «•
disposition pour tous renseignements. Ainsi donc,
questionnez : on vous répondra !

Direiotiion AOMC

Pompes à moteur. - Treuils
Motoculteurs. - Produits antiparasitair

o 
Cottagnoud Lucien, Vétroz. — Tél. 4.12.47

—^—— m

Bureau fiduciaire - mon»
WERNER ANTONY — Téléphone 4.25.08

Organisation , révision, tenue d» comptabilltfc
Tous (nivaux commerciaux — Recours fiscs)
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FOOTBALL

La Conpe de Sulue

U a fall u les prolongations au Lausan ne-Sports
«our arriver à éliminer Berne de la Coupe, 4 i I ;
?>j t donc l'équipe vaudoise qui jouera le 7 avril
jantre Servette , alors que (irassihoppers et Young
JJ,,., , l'expliqueront à Bâle.

Le Championnat suisse

Journée k grosses surprises en Ligue Nationale
L ivec «les défaites de Grâsshoppers contre Can-
tal, 2 à 0, et de Young Boys contre Zurich, 3

i |;
' cela fai t  l'affaire de Servette, qui a vaincu

gej iiizone, 3 à 1 ; à noter encore que Lugano a
• .nl i i  un point contre Bienne, 1 à 1. Inattendue
nui est la victoire de Chaux-de-Fonds sur les
ïounft Fellows, 2 à 1.

En Uflu c Nationale II , mau vaise journée pour les
touipcs genevoises : Urania  pend contre Nordstern ,
i i 2 et International suoconnbe à Fribourg, 1 à
0. Bâle, vainqueur de Schaffhouse, 7 à 2, est donc
théoriquement premier. Autres résultats : Zoug
lat Etoil e , 2 à 1 ; Lucerne bat Helvetia, 5 à 1 :
St-Gall bat Derendingon, 4 à 1 ; Aarau et Brûhl ,
11 1-

En Première LlRue, Sion n 'a pas eu de chance
d a perdu contre Jonctiion-Gardy, 4 à' 2 ; c'est
jave car Renens a pu prendre un point à Vevey,
}J 2. Sierre a fourni  un bel effort et a «écrasé
Jlontrcux , 6 à 0. Racing a battu Lc Locle, 2 à 1
d... juprisc, Thoune a perdu , 4 ù 0, contre Con-
cordia.

En Deuxième Llgu», Monlhey a écrasé Ghalais,
10 à 1 et peut être considéré comime champion ,
Ambrosiana ayant pendu contre Vignoble, 2 à 1.
Maryigny a battu St-Maurice , 4 a 1 et Grône s'est
«misé d'un Ghippis incomplot , 10 à 2.

En Troisième Ligue : Bouveret bat Monthey II ,
l à  0; Martigny II bat FuUy, 2 à 1 ; Granges bat
Vièffe , 4 ù 2.

En Quatrième Ligue : St-Gingolph bat Vernayaz,
1 à 1 : Chamoson bat Vétroz , 7 a 2 ; Andon Ib
bit St-Léonard II , 5 à 1 ; St-Ger.man bat- Chippis II,
1 à 2 ; Sierre II « bat Viège II, 4 ù 2.

Juniors A : St-Maurice ct Chippis, 0 h 0 ; Sion
bat Mart igny, 1 à 0 ; Monthey bat Chalais, 5 à 0 ;
Granges bat Muraz, 4 à 2.

iemenceauK de pommes de terre
dtns toutes les variétés. Tourbes et engrais sont en vente
. -e: Berguerand, Fruits, Charrat et Saxon.

les consignes peuvent être laites auprès de nos courtiers
•:g ionaux ou k Charrat. Tél. 6.31.35.

Cercle St-Pierre - Charrat
Dimanche 31 mars, matinée à 13 h. 30, soirée à 20 heures

Dimanche 7 avril, soirée à 20 h.

Représentations
organisées par le Chœur-Mixte « La Voix des Champs »

, TERRE DE FEU
Comédie dramatique en 3 actes

Les Fourberies de f canin
Comédie, 3 actes

Productions du CHOEUR-MIXTE
Nouveaux décors de André Berguerand

Invitation cordiale

lin colsinier ère
demandé (e) par institut de Suisse ro-
mande. — Faire offre avec copies de
certificats et prétentions de salaire, sous
chiffre P. H. 28518 L. à Publicitas, Lau-
sanne.

•"WtaHon complète'ra pparttment pu

t 

Demandez
l'avis¦ own

des propriétaires
qui se sont adresses a

LLBERGER
irchitecle-construcleur
/. d'Echallens 120 bis

LAUSANNE
Références : MM. Maurice Comby-Tardit, Chamoson

Germanier Raymond, Châteauneuf

Uidmann Frères - sion
est uns garantie

da bon goût
jSulni de ventes
**«mtnl «u sommet du Grmd-Pont .

__ Dame el 2 jeunes filles cher-Maçon ru., ET«T «ns, cl capable , I H U l  f" I
Puissance des plans et des ^B ¦ ^̂ ¦IBH ¦
£*i« (minage el boisage), a ,ouer< jui||e( et aoùt. Région
J?«W p̂  comme contre- Morgins-Champéry. — Offres
W?B°i

U équipe. Li- avec prix |ocation sous chif-

' «liu V"?5' T, Ecnre sous 're N. 28049 X. Publicitas, Ge-
^JW

S. 
a Publicitas, Sion. nève_

ONNE
tout faire

1 deux personnes, sé-
féféreiKes. — Ecrire s.
¦>• 57788 X. Publicités,

Chef de cuisine
ayant travaillé très longtemps
dans maison 1er ordre en
Valais, cherche place pour
saison ou à l'année. S'adres-
ser au Nouvelliste sous E.
5020.

Junior» B : Sion bat Siccre, 1 à 0 ; Grône et Mar-
tigny, l u i .

o
La Semaine internationale de ski

de Zermatt
Une course «de patrouilles militaires s'est dérou-

lée dimanche entre deux équi pes suisses et deux
«équipes françaises à l'occasion de la semaine in-
ternationale de ski à Zcrmatit. L'épreuve a été ga-
gnée par les deux patrouilles suisses, celle for-
mée des «plt Zurbr iggen, «sigt «Louis Bourban , appté
Léo Supersaxo et fus. Franz Bumann , s'adjugeant
brillamment la première «place. Un bravo ù ces va-
leureux «chaimipions valaisans 1

M. Kobelt, présidiant de la Confédération , les gé-
néraux français Gruss ct Molles, ainsi que l'atta-
ché militaire français à Berne y assistaient. M.
Kobelt a félicité les patrouilles de quatre hommes
chacune pou r 'leurs .performances.

La veille, le banquet officiel ide la Semaine in-
ternationale de ski avait été «marqué par des pa-
roles de bienvenue du colonel Henri Guisan. Puis ,
M. Kobelt , présiden t de la Confédération, a féli-
cité la commune de Zermall de sa chaleureuse
réception et remercié les concurrents et les «person-
nalités officielles qui les accompagnaient. Los «mi-
nistres de Tchécoslovaquie et de Finlande à Ber-
ne ainsi que les représentais des délégations de
sept autres pays étaient présents.

L'épreuve de slalom a été disputée samedi.
Messieurs : L Karl Molitor , Suisse ; 2. James

Couttet , Fra«n!ce ; 3. H. Oreiller, France.
l) :ini <\s : 1. Olivia Ausoni , Suisse ; 2. Lucienne

Schmitt-Couittet, France ; 3. Françoise Gignoux,
France ; 4. Rose-Marie Rleuer, Suisse.

Combiné alpin. — Dume.s : i. Olivia Ausoni,
Suisse ; 2. Françoise Gignoux , France ; 3. M. De-
mazoère, France.

Messieurs : 1. Ed«y Romimger, Suisse ; 2. Cout-
tet , France ; 3. Oreilller, France ; 4. Otto von All-
men , Suisse.

Une belle performance
Désireux d'assister aux épreuves de la Semaine

internationale de ski, deux jeune s gens du Ski-
Club d'Evolène, conduits par le bon guide Jean
Ru«mpf , so rendirent en dix heures, par la Haute
Route , d'Arolla ù Zertmatit. Ils« ont effectué le mê-
me parcours pour le retour ot sont arrivés lundi
après-imidi «à Evolène. Un r«ecord a été «amélioré
au retour. En effet , deux skieurs, Henri Vuigniiîr

On cherche

Jeûna fille
pour aider à la campagne el
au ménage. Bons gages. En-
trée de suite.

Faire offre à Mme Henri
Favre, entrepreneur, Saxon.

Tél. 6.23.41.

On cherche, de suile,

BONNE
pour tenir ménage.

Faire offres à : G. Ponnaz,
Le «Châtelard s. Lutry. Tél.
2.07.30 (dès 19 h.).

sommelière
aide-ménage demandée pour
le 15 avril, débutante accep-
tée. Joindre photo si possi-
ble. S'adr. Café-restaurant du
Logis du Pont, à Puidoux,
Vaud. Tél. 5.81.64.

On demande pour le Bas-
Valais, dans exploitation agri-
cole de 12 ha. un

jeune homme
sachant Iraire. Place à l'în-
née. S'adresser à Jean Plan-
champ, Vionnaz, Valais.

Entreprise du Jura vaudois
cherche un

TECHNICIEN
et un

contremaître
pour travaux de bâtiment et
génie civil. Entrée 1er mai ou
dale à convenir. — A la mê-
me adresse, on demande

maçons
Faire offres avec copies de

certificats sous chiffre P. E.
28514 L. à Publicitas , Lausan-
ne.

On cherche, pour bon café-
restaurant de Sl-lmier, une
bonne

sommelière
connaissant bien son métier.
Bon gain assuré, entrée au
plus vite.

Faire offre : Café Vaudois,
St-lmier.

Femmes de fit
sont demandées de suite, bons
gages, bonne nourriture.

S'adr. Sanatorium Mt-Blanc,
Leysin. Tél. 6.22.41.

On cherche une

active ef sérieuse, pour ai-
der aux travaux du ménage.
Bons gages. — Offres à Mme
Alfred Hitz, La Chaux-de-
Fonds.

On demande

lenne Hlle
de confiance, pour aider au
ménage et travaux de cam-
pagne, spécialement «pour
cueillette des fraises. Vie de
famille, bons soins assurés.
S'adresser chez Roduit Louis,
fruits, Saillon. Tél. 6.24.24.

On demande un bon

vacher
pour la garde de 30 vaches
à l'alpage. Bon salaire et con-
ditions à convenir. — S'adr.
au « Consortage de la Ba-
taille », à Vouvry.

Jeune fille cherche place de

fille de salle
ou SOMMELIERE

pour la saison d'éfé. Bons cer-
tificats. — S'adresser sous chif-
fre P. 4142 S. Publicitas, Sion.

On demande un

jeune homme
pour travailler à la vigne et à
la cave. Bons gages.

S'adr. à J.-L. et Ferd. Du-
crel, Chardonne s. Vevey.

Attention!!!
Vous réussirez à l'avenir I

La graphologie vous révèle
vos chances (mariage, affai-
res, etc.). Envoyez quelques li-
gnes d'écrilure à analyser à
C. Schweizer, graphologue,
Tunnel, Lausanne. Précisions
surprenantes. Prix Fr. 3.50.

(Rembours.).

On cherche, pour entrée de
suite, un bon

DOMESTIQUE
de campagne, connaissant
bien les travaux de la vigne.
Vie de famille. Gages à con-
venir. — S'adresser à Max
Rolh, agr., Saxon.

OREILLES
A vendre en bloc, pour

cause de départ, dans les
environs de Monlhey, 10 ru-
ches peuplées ef 2 ruchettes
D. T. et divers accessoires.
Pour renseignements s'adres.
à Eug. Rithner, Chili-Mon-
Ihey. Téléphone 4.21.54. _

On cherche, pour St-Mau-
rice,

jeune fille
17-18 ans, pour aider ménage
et jardin. Entrée de suile.

S'adresser au Nouvelliste
sous Z. 5015.

et Jean Ghcvrior, n'ont mis que deux lieures un
quart pou r effectuer le trajet Zermat«l-Sch«œnbuhl.
Cette double «course est une belle performance à
l'actif de ce club montagnard.

4e Derby du Col de Balme
Le Ski-Club Finhaut  organise son 4me Derby

du Col de BaTjme, dimanche 31 mars 1940. Les ama-
teurs die neige de printemps sont invités cordia-
lement à passer une  journée ensoleillée sur les pen-
tes magnifiques du Col de Balme.

Las inscription s sont à adresser au comité «lu
Ski-QLub Finliaut (Tél. 6.71.25) jusqu 'au mardi 26
mars, à 20 heures. Passé ce délai aucune inscrip-
tion ne sera acceptée.

Un nouveau challenge .pour Messieurs esi offert
par la Cie de Chemin de fer Martigny-Châtelard
et celui dc Dames par «le Ski-Club Finhoiut.

Concours du Chavalard, Fully
Voici les résultats :

DESCENTE
Seniors I : 1. Granges Lauren t ; 2. Roiduiit Mein-

rad ; 3. Dorsaz Marcel ; 4. Ançay Martial ; 5. Dar-
belilay Marc ; etc.

Juniors : 1. Tissières Fernand ; 2. Granges Gil-
bert ; 3. Roduit Marcellin ; 4. Meunier René.; 5.
Bridy Martin ; etc.

Seniors II : 1. Dorsaz Joseph.

SLALOM
Seniors 1: 1. Granges Lauren t ; 2. Ançay Mar-

tial ; 3. Rodiuit Mahuad ; 4. Darbeliay Marc ; 5
Bender Hériber t ; «tic.

Juniors : 1. Tissières Fernand ; 2. Roduit Ma r-
collin ; 3. Meunier René ; 4. Granges Aimédée ; 5
Granges Gilbert ; etc. I ,

COMBINE 11
Seniors 1: 1. Granges Laurent ; 2. A«nç.ay« Mar

tiiail ; 3. Roduit Meinrad ; 4. Dorsaz Marcel ; 5
Darbeliay Marc ; etc.

Juniors : 1. Tissières Fernand ; 2. Grammes Gil
bert ; 3. Roduit Mancellin ; 4. Meunier René ; 5
Granges Aimédée ; etc.

Seniors II: 1. Dorsaz Joseph.
COMBINE III

Juniors : 1. Tissières F. ; 2. Roduit MarcoMin,
etc.

Seniors : 1. Ançay Martial ; 2. DanbeWay Manc ;
3. Carron Alexis. '

POMMES DE TABLE DOMESTIQUEleçons Rainettes grises, bonne mar
chandise saine, livrée à 70 cl
le kg., à partir de 50 kg., c
remb. Semenceaux de pom

Occasions :
Massoni, 5 rangs mélodie, 6
rangs basses, 2 r«egisfres, re-
visé ; Hohner 5 rangs par-
tout ; diatoniques ; radios
d'occasion, tous prix.

M. FESSIER , Musique
Martigny — Sion

mes de terre. Demandez of

de campagne. Entrée de sui-
te. «Bons gages. S'adresser
chez Jean Stalder, SWierre-
de-Clages.

fres : Burger & Widmer, U Eni
felden b. Aarau.

FORD
à vendre, 1936, 7 HP., entiè-
rement remise à neuf ; avan-
tageux.

Offres sous chiffre P. 4096
S. Publicitas, Sion.

A vendre environ 20 m3 de

fumier
bovin bien conditionné, à «port
de camion. — Faire offre avec
prix à Robert Echenard, Plam-
buif s. Ollon. Tél. 3.31.70. (Vd)

A vendre
2 camionnettes garanties re-
visées, en parfait éfat de car-
rosserie ef pont ;

1. « RENAULT », 8 CV., 600
kg. ;

1 « FIAT » 522.L, 13 CV.,
800 kg., avec cage à bétail.

Tél. 2.82.22, Jean Honegger,
22, Place du Tunnel, Lausanne,

A vendre petit

tracteur
«Hurlimann », 4 cyl., 7-20 CV.,
compl., avec barre de coupe.

Frei, Triemlistr. 23, Zurich 9.
Tél. 27.94.04.

Accordéonistes
Orchestres

Votre accordéon ne vous
donne plus satisfaction, je
vous l'échangerai à de bon-
nes conditions. Orchestres, à
vendre un bon petit amplifi-
cateur comp let, 1 saxophone
allo pour début, bas prix.
Complétez votre programme
avec mes partitions faciles à
grand rendement. Envoi par
poste. Toujours facilités de
payement jusqu'à 24 mois
Ecole d'accordéon, R. Câli-
ner, prolesseur, Aigle. Tél.
2.24.55.

A vendre un

CHEVAL
d'âge apte à tous travaux.
S'adresser à Michellod Flo-
rian, négf., Médières, Bagnes.
Tél. 6.61.19.

A vendre, dans ville indus-
trielle du Valais un

BATIMENT
avec magasin d'épicerie.

Adresser offres par écrif
sous chiffre P 4113 S Publici-
tas, Sion.

fitiÉffi à champs
Fabrication soignée, en

acier de t re  qualité, avec
siège et limonières pour 1
ou 2 bêles. Prix avantageux.

F. Bavaud, «Machines agri-
coles, Bex. Tél. 5.24.47.

Moteurs électrigoes
B. B. C, 3 CV., 1450 t. min.,
neufs, roulements à billes av.
poulie. Conditions avanta-
geuses. F. Bavaud, mécani-
cien, Bex. Tél. 5.24.47.

A vendre à Saillon

iroprlttG
de 3200 m2, convenant à
foules cultures, sise en bor-
dure de la roule Saillon-Sa-
xon, rive gauche du Rhône.

S'adresser chez Francis
Thurre. Tél. 6.24.24.

A vendre d'occasion

àùî iûÈ
chez Charles Nicollerat, rue
du Cropf, Bex.

A vendre

tracteur
à mazout, avec charrue por-
tée. Offre s par écrit au Nou-
velliste sous A. 5016.

HÊp
Hoirie offre à vendre, à

Bex, bon bâtiment locatif, an-
cienne construction, de 6 ap-
partements et magasins, tous
loués. Rapport brul 6 'A%.

S'adresser au Nouvelliste
sous S. 5008. Plantes de

pensées
en plusieurs couleurs, ainsi
que pâquerettes ef myosotis,
chez Joseph Dorsaz, Fontaine,
Fully.

Gil D'ASPERGES
à Fr. 8.— le cent ou Fr. 70.—
le mille.

S'adresser à Bertuchoz Mi-
chel, Saillon.

Avec les gymnastes de Charrat
(Corr. Dimanche en «soirée, la section fédérale de

gymnastique, 1*« Helvetia > , avait convié tous ses
membres d'honneur, honoraires, ainsi que tous les
adeptes de la gymnastique, pour sa soirée annuelle.

Un programme richememt conçu fut présenté au
public fort nombreux venu appUaudir les gymnas-
tes.

C'est aux pupilles, sous la direction de M. Cret-
ton , qu'échoit l'honneur d'ouvrir la manifestation
par un prél iminaire, suivi de sauts au cheval, sauts
souvent très ardus. Les actifs, dirigés avec cra n
par L. Cretton, exécutent préliminaires tant en
section qu 'individuels avec grâce ot souplesse,
les barres parallèles furent également présentées
en section el en individuels où le travail fut
éblouissant , le reck, engin d'audace, fut  un écla-
tant succès, où chaque exercice enleva de nom-
breuses ovations.

La partie tliéâtrale, un drame en 4 actes, « Les
Cendres sur la braisie > , et une comédie en «un
acte, « Parven u > , obtinrent un succès sans précé-
den.t.

En finale, un bala i viennois qui eut l'honneu r du
bis fu t  enlevé avec brio par six gracieuses de-
moiselles et six vaillants gymnastes.

En résumé, agréable soirée passée en compa-
gnie des gymnastes eharraitains et tout en les re-
merciant du travail accompli , souhaitons-leur plein
succès pour les prochaines manifesta lions où ils
sont chargéis de défendre les couleurs de leur vil-
lage. ElDé.

On demande bon

Radio-Programme
SOTTENS. — Jeudi 2.S mars. — 7 h. 10 Réveille-

matin. 7 h. 15 Informations. 7 h. 20 Premiers pro-
pos. 11 h. Emission commune. 12 h. 15 Le quart
d'heure du sportif. 12 h. 30 Airs d'opéras de Puc-
cini. 12 h. 45 Informations. 12 h. 55 Voulez-vous
faire un beau voyage. 13 h. 10 Soli de saxophone
13 h. 20 Cinq chansons grecques, M. Ravel.

18 h. 30 Points  de vue économiques. 18 h. 35 Dis-
ques. 18 h. 45 Le micro dans la vie. 19 h. Musique
légère instrumentale. 19 h. 15 Informations. 19 h.
25 Le programme de la soiriâe. 19 h. 30 Le miroir
du temps. 19 h. 40 Sans fleurs ni couronnes. 20 h.
« Le Mouron Rouge » . 20 h. 30 Entrée libre. 21 h.
40 11 était une - fois... 22 h. 20 Informations.

Cyanamide désherbant,
Compost,
Sels de potasse,
Sulfate de fer.

Société Mpllm
MARTIGNY-VILLE

A vendre

FIAT 514
avec porte arrière, en parfait
éfat de marque, 4 pneus
neufs, 2 roues de secours, 2
chambres à air. S'adresser à
Case «postale No 54, St-Mau-
rice.

A vendre une bonne

Séniue
portante début oefobre.

S'adresser à Adrien Jacque-
moud, Vérossaz.

GlTflO l
8 HP., mof. flottant, coach, 4
places, décapotable, parfait
éfat , à vendre. S'adresser
chez Léon Blanchi, Collom-
bey. Tél. 4.23.39.

Sérac
Expédition de sérac salé par
caisses de 10 kg. è Fr. 1.50
franco, contre remboursement.

Laiterie de Lucens.

A vendre sur Granges une

vigne
de 70 toises, à Regruillon.

S'adresser à Michelloud
César, agence immobilière,
Sion.

A vendre quelques mille

GRIFFES D'iSFËRGES
François Michellod, Ley-

tron.

baignoires
Chaulfe-balni * boit
Chaudière! i lessive

165 et 200 I., k circulation
galvanisées el en cuivre

Lavabos, éviers, W.-C. compl
COMPTOIR SANITAIRE S. A.
9, rua das Alpas, GENEVF

Fromage quart-gras Jusqu k
demi-gras, bonne qualité, d*
Fr. 2.40 k 2.70 par kg. Envoli
continus contra rembours. —
Joindra coupons è ta com-
aiirfde. O. Mestr, Koltoie».



Voilà 25 ans
que nous habillons à des prix avantageux !
Il y a 25 ans déjà que nous avons commencé à livrer des
vêtements d'hommes et de garçonnets directement des
fabriques Frey aux acheteurs, afin d'être en mesure de
leur offrir des prix plus avantageux. Ce principe était
sain, et le public a réagi en nous accordant sa confiance.
Aujourd'hui, 23 magasins Frey modernes vous pro-
curent des vêtements de qualité, venant directement de
la fabrique et à des prix équitables. _**_t

Succursales Frey : LA U S A N N E, 16, Grand Pont
GENEVE, 11, Croix-d'Or

iiËïiiÊiiiiiB
grande marque française et tous accessoires «livra-
bles dans les dix jours : cornet, bugle, saxophones
alfo, ténor, trompette, alto; baryton; «petites basse,
contre-basse mi b, si b, clarinette si b BOHM ; prix
de Fr. 250.— à Fr. 660.— sauf saxo ténor atgenté,
mod. luxe, étui-mallette à Fr. 780.— ; tambours

d'ordonnance extra choix, Fr. 175.—

M. FESSLER , MARTIGNY — SION

Traitez au

la vigne
dès maintenant jusqu'au débourrement

DESLARZES, VERNAY S. A. — Tél. 2.4646 — SU

r ¦ \

X̂ûtoùbâ
Pour votre

Complet de Noce
en confection ou sur mesure

¦¦

Pour votre

Trousseau
Pour votre

Toilette de Mariée
voyez d'abord chez

S@mmS_*É
La maison de qualité vous offrant le plus de choix

A NOTRE BATON DE MEUBLES
8 modèles de chambres à coucher

à prix très avantageux

L_ >

r ŷ/ ŷy/y ŷ r̂

A vendre bean char à pneus
neuf, à 2 mécaniques à dis-
ques forgés ; 1 char d'occa-
sion à 1 cheval, force d'es-
sieux 14 lignes, avec méca-
nique avant, roues è cercles,
en excellent étal ; 1 herse à
prairie à 1 cheval ; 1 râteau-
faneur combiné, à 1 cheval, à
l'état de neuf. — C. DUGON,
forge et machines agricoles,
BEX. Téléphone 5.22.48.

pour la prise de vues
et la projection

Demandez la liste des appa-
reils disponibles actuellement

A.schneii&Fiis
Place Sf-François 4,

LAUSANNE

On demande une

ieineflllt
ou personne «d'un certain âge
pour lenir un petit ménage
soigné. Offres de suite à M.
Albert Blum, Bex. Téléphone
5.22.40.

On demande, comme aide
de ménage,

(ennemie
consciencieuse. Vie de famille.
Bonne occasion d'apprendre
la langue. Cages à convenir.
Entrée de suite. «Les offres
avec phôfo ef références sont
à adresser à : Mme Hadorn,
Werdsfr. 73, Zurich.

Tél. 26.23.76.

On demande pour hôtel, à
Porrentruy,\mw
1 pour servir au café, l'autre
pour le service des chambres
et de salle à manger. Débu-
tantes seraient acceptées.

Faire offres au No de télé-
phone 6.11.84, Porrentruy.

On cherche «pour date a
convenir

sommelière
propre et active, présentant
bien ef connaissant parfaite-
ment te service. Se «présen-
ter de suite au Café du Nord,
St-Maurice. Tél. 5.41.39.

jeune homme
de 14 «à 15 ans, pour garder
les chèvres, sachant traire.
Bons gages. — S'adresser Ga-
briel Chesaux, iLayey-Village,
tél.' 5.43.55.

On cherche pour (a cam
pagne un

jeune homme
de 15 à 17 ans, «pas nécessai-
re savoir traire $f faucher.
Bons gages et vie de famille.

Famille Neuenschwander,
La Grand'Maille, Yvwnand,
Vaud. ' '

" POUR LE TESSIN
On cherche

leoiniln
capable pour un ménage de
3 personnes. Bon traitement
et bons gages. Faire offres
avec photo et certificats à
/Ame Caffaneo, Via la Forte
1, Lugano.

aide de ménage
est demandée de suife. Ga-
ges 110 fr. par mois. Place
facile. Adresser offres, Res-
taurant du Théâtre du Nord,
Leysin.

jeune fille
pour faire le ménage et ai-
der au magasin. "Enfrée de
suife. Bons gages. S'adresser
M. R. Perren, Bazar du Gla-
cier, Zermaft. Tél. 7.71.67.

On demande, dans famille
de médecin à Berne, auprès
d'enfanfs,

jeune fille
Offres détaillées sous chif-

fre Z. 8809 Y. à Publicifas,
Berne.

[«Mille lingerie
:omplets , tous les draps de
dessus et de dessous

EN PUB
:ofon double fil, au prix
ivanlageux de

Fr. 420
Le trousseau peut êlre com-

nandé aujourd 'hui déj à et
jayé facilement en acomptes
nensuels jusqu'à la livraison.
Monogrammes et broderies
:ompris dans le prix. Deman-
dez tout de suite échantillons.

Mlle S. Bornstein,
Rûmelinbachweg 10

Bâle

Costumes I
M A N T E A U X
BOBES - BLOUSES

JAQUETTES — JUPES
FOULARDS el ECHAR'PES
GANTS - COLIFICHETS

TISSUS diveis
Grand choix - Nouv«eaufés

L I N G E R I E
fine et courante

BAS de qualité

CHERIX - VIDOUDEZ
Grand Bazar — BEX

PnlKliOR
Ecrans perlés pour la phofo

en co'ùleur et le ciné.
Ecrans en toile spéciale pour

petites et grandes salles.

A.SchnellSfiis
Pl. St-François 4

LAUSANNE
Demandez la liste des prix

actuels.

On cherche à acheter un

tracteur
évent. défectueux, ainsi qu'u-
ne

f iiiofoiaucheose
Frei, Muhlegasse 417, Gerla-

fingen (Sol.)

Etudiant
français

fils de médecin, 21 ans, cher-
che pension dans famille pour
1 mois. Région «montagne, al-
titude 1.500 m. minimum.

Ecrire Dr Prunier, 2, Av.
Victor-Hugo, St-Mandé (Seine)
France.

Carottes
potagères, bonnes qualités, 28
fr. les 100 kg. — Tribolef, ma-
raîcher, Renens. Tél. 4.94.66.

il on i liai
SLALOM GEANT

1000 m. différence d'altitude. 3 km. 500 de Jongueui
Renseignements : Finhaut Tél. 6.71.25

Martigny : Biscuil-sporls, 6.14jj

(Le programme paraîtra dans notre No de vendredi)

La Manufacture d'horlogerie Le Coultre & Cie , au u
lier (Vaud), engagerait pour entrée de suite ou éppn
à convenir : "I

jeunes filles
comme secrétaires el aides-secrétaires d'ateliers. ($(«
dactylographie pas exigée).

feu nés filles
ayant bonne vue et adroites de leurs doigts pour êlre |«
mées sur différentes -parties. Travail intéressant et ràt
nérateur.

L'Etnde le MMes Edmond Gay et Max ùitlii
avocats et nofaires, à Sion

seraiiraesiârée[le 1er avril
aux anciens bureaux du consulat d'Italie •

(Face à la Planta)

Pour la même date, l'Etude cherche une

a|de-secrétaire
™̂^̂ ^^̂ ^̂ ^̂ *̂̂ ™^̂ — ¦̂ ^̂ ^̂ j ŵ»

Pour introduction d'une nouvelle in-
dustrie, en Valais, cherchons

50 MILLE
Bonne garantie. Belles perspectives de

gain. Tout détail pour les intéressés sé-
rieux donné par le chiffre Y. 52385 Q. Pu-
blicitas, Bâle.

Bonne il tant (ai
demandée par institut de Suisse romai
de. — Offres avec copies de certificat f
prétention de salaire, sous chiffre P. G
28517 L. à Publicitas, Lausanne.

I

JUd ê-eUed ô-ccûdiù-M
ATTENTION

AMEUBLEMENT
SUPERBES CHAMBRES A COUCHER

ET SALLES A MANGER COMPLETES
Lits et divans à 1 et 2 places avec belle literie,
lits métalliques ;
Bois de Iils el sommiers ;
Armoires avec et sans glace à 1, 2 ef 3 porl:s,
commodes, commodes-lavabos, coiffeuses, tables
de nuit ;

^ ** Buffet s, dressoirs, fables ef chaises de salle à
I manger de toutes sortes ;
I Buffets , tables, chaises, tabourets de cuisine i
I prix réclame ;
I Divans-coach, divans cosy avec meuble enlou-

pB rage et meuble combiné, fauteuil Meurice, cana-
I pés, fauteuils, chaises rembourrées, guéridons,

jÉS Belles bibliothèques, bureaux minisires, améri-
I cain, de dame et bureaux-secrétaires ;

{83 Lifs d'enfant bois et fer ;
I Tapis de milieu, tapis passage au mètre.

Hl Duvets — Traversins — Oreillers
I Belles couvertures — Piqués
I Divers

Mm 1 superbe radiateur électrique sous garantie coffl-
I I  me neuf ;
I 1 radio Telefunken Albis, 3 long, d'ondes, élal
I de neuf ; belles jumelles ;
I 1 aspirateur à poussière « Royal », machines •
I coudre à pied et à main ;
I 1 lustre lanterne fer forgé, luslrerie, lampes ol-
I verses.
I Un fort lot de

I Tableaux — Argenterie — Cuivres
I Bibelots, etc., etc.
I Le plus grand choix — La meilleure qualité
I Les prix les plus avantageux.

I i BELLES ill !
9| R. Nantermod
I 13, Rue de Conthey SI0#§§{ Tél. 2.16.30 ef 2.18.75



\JA% gardes locales seront maintenues
avec des effectifs de volontaires

Le U6pa.rte.ment mi l i t a i r e  fédéral communique :
Dnpuis le prj ndenups 1940, un grand nombre

d'hommes et île femmes se sorut annoncé» pour
j^wioe volontaire da«n s les garde» locales. Ils se
jont préparés k leur t&che rrniporlante avec un zè-
|f exemplaire et ont rend u au pays, aux heures
dp danger , d'émineiits .services.

\t i i ini« - i r i i i i  «que les hostilités ont pris fin en
Europe et <|uc l' armée; ewt démobilisée, certains
ion! d'avis — ce qui est compréhensible — q*10
\r* j(a r»!e« locales ont rempli leur  mission et qu 'el-
le devraient él«rc dLvsouiles. A rencontre de cette
i. i j i . i i ' i i -  de voir, nous devons relever le rôle im-
portant dévol u à ces gard.es nn tant qu 'éléments de
l' armée. En cas «rlo mobilisation, elles doivent être
prttes k prendre immédiatement tes premières me-
lures les plus urgentes, par exemple à défendre
d'importa ni es ins ta l la t i ons  militaires sur les .pl aces
de rasiseniluliiment de corps ou à proximité de c«el-
|«-ci. Au moment du danger, il serai t trop «tard,
en effet , de vouloir créer une nouvelle ga.nde loca-
le. Auss i doit-on pouvoir di.spo.scr en tout temps
d'un organisme qui  soit à même de protéger i<i
mobilisat ion Ue l'armée de campagne.

On étudie act u el lement de quelle manière la gar-
de locale doit être kicoriporée dans l'armée. 11
M'inl >le indiqué de la nuiinilenir comime formation
de» services complémentaires. Ellle serait formée
d'Iioiiviiies des .services complémentaires et de vo-
lon taires. Tous ceux qui  ont appa rtenu j u.squ 'ici
ji la ga rde «loca le, pourront la quit t er librem en t ,
«'ils le désirent, dans un délai encore à fixier. Nous
espérons toutefois qu 'un nombre important de gar-
de» coii t int ieroint  de servir comme volontaires.

o

Succès universitaires
M. Jean Saulihier , du Martlii&ny-Vftle, «a brillam-

menit réussi ses exîumens dc licence es sciences
cmnimerc liales ct économiques à l'Université de
Lausanne.

Nous appren ons «aussi que MM. Jenn Dé-
blaye, à CJIia 'inoson , et Gérard Bonvin, à Len s,
ont réussi a«vac suoeôs leur premier ipropédeu ti-
que de médecine.

«M. Jean de Preux , f i l s  de M. l' avocat François
tl'j Preux , ù Sierre, a subi avec succès ses exa
men s pou r le titre de Dotteu r en droit.

«Nous présent on s nos si«n«cèrcs féltei t'a'tion s aux
lauréats.

o

Une nouvelle église
( In f .  part.) — Aiproz possédera bientôt sa p et i te

éKlise. Lu bénédiction de la «première pierre vient
ii;ivoir lieu. C'est le révérend Doyen Lalhion , curé
de Conthey, qui a procédé A lo cérémonie à la-
quelle participaient le Chœur-Mixte el lu Fanfare ,
ainsi que toute la population.

o 

Quarante ans d'activité
( I n f .  part.) — M. Félix Moiillion , facteur au ser-

vice dos Messageries, à Sion , vient de fêter ses
quarante ans d'activité k 1a poste de Sion. Il a
reçu , A cette occasion , la gratification et les féli-
citations d' usage de la Direction dc l'Arrondisse-
ment dc L a u s a n n e .

O

La terre a de nouveau tremble
(I n f .  part.) — De petites secousses sismiques ont

élé enregistrées aux premières heures de la matinée
eu Valais central. L'une un «peu plus sensible a élé
perçue ii 4 heures 55, notamment à Sion. Les ob-
jets onl élé déplaces dans dos appartements. On ne
llgnaile cependant pas de dégât.

La populat ion semble pou à peu s'habituer à cet
état dc chose qui , du «reste , prendra bientôt fin.

o

A propos d'une Revue de Mode
Pour des raisons indépendantes de sa volonté , la

Maison Géroudel, dans l'impossibilité d'organiser sa
Revue de Mode de Printemps, s'excuse auprès de
sa fidèle clientèle el l'avise que les modèles de
Printemps lui sont présentés sans engagement dans
ses locaux.

——O 

CHATEAUNEUF. — Réunion des Anciennes Elè-
ves de l'Ecole Ménagère rurale, le 31 mars. —
Programme : 10 h. Messe. 11 h. Séance administra-
tive. 12 h. Agapes frater n oiWes . 1-1 «h. Conféren ce de
M . Gaspoz . président «de la Société des costumes
valaisans : La Suisse et «ses costumes, avec de
merveilleuses projetions lumineuses en couleur.

Soyez los bieiwenir.es I
Le Comilé.

o 

SION. — Ln Croix d'Or fête Nicolas de FlUe. —
Corr. — l'n public sympathique , la belle jeunesse
venue 'de l'Ecole Normale des Institutrices et de
nombreux membres de la section abstinente, rem-
plissaient ia salle des Oeuvres, dimanche après-
midi.

Lo dévou é président. M. le professeur Gribling,
pour lequel la Croix d'Or est lc but do sa vie, avait
l'ion fait les choses. Toujours sur Va brèche, il ai-
me intéresser ses auditeurs , aussi bien les jeunes
lue les adultes. Tout au tour  de la salle, des ta-
bleaux de l'exposition « Jeunesse saine et belle >
qui vient de se «terminer en notre ville et qui fut
un succès, retenaient les regards du public...

A 14 h. .10. los voix argentines et «pures des Nor-
maliennes ravissent les auditeur s et déjà par ce
' cantique » ceux-ci sont conquis, lorsque M.
«ribling évoque, avec la maestria qu 'on lui con-
IK1>t , la figure si chère au coeu r de tous les Suis-
Ifc «de leur fu tu r  Sain t National . Nicolas de Ftûe,
modèle de citoyen et de chef do famille. Il serait
souhaitable quo dans nos familles , où un esprit de
décadence soui'file parfois viol emment et menace
ne ruiner le paix et la vie religieuse de nos foyers,
«laque chrétien prenne exemple sur la vie de l'Er-
mite «du Ranft. Une vie plus chré t ienne, in tensé-
men t vécue, implique aussi l'esprit de mortification
""Ion ta ire, en d'autres termes une collaboration
Plus «clive, une partic ipation aux efforts des so-
ciétés d'abstinence qui luttent pour propager la
Poix dos famiUes et r«achristianiser le monde... Les
•"dieux d'Action catholique ont une part dans «cel-

j lutte, ot s'ils veulent vraiment construire un
monde meilleur et plus frèr e, iis devr on t uieHw

Dernière heure
La crise belge

BRUXELLES, 27 mars. (Ag. Betea). — La dé-
claration faite mardi soir par M. Scliryiver n 'a Tien
aipporté de neuf. La crise politique est toujours
aussi grave. Le jeu des exclusives continue, au-
cun des pa rtis ne semblant encore vouloir aban-
donner la 'position qu 'il a adoptée au lendemain
des élections.

BRUXELLES, 27 mars, r— M. van Acker a été
chargé de former le nouvea u gouvernement,

o

Une grosse affaire de titres
frauduleusement importés

et estampillés
PA«RIS , 27 mars. (A. F. P.) — Une importante

affai re  d'i«nipo«rtation frauduleuse d«e titres étran-
gers vient d'être «découverte .par la brigade finan-
cière de la ipo'lice jud 'iciaire. Il s'agit d«e titres de
la « Royal Diitah », «provenant d«e Hollande et
de Belgique dont la plus grande partie avait été
introduite en France ilors de l'oaciqpation , et à
l'heure actuelle «plus de 1500 titres représentant
une valeur de 150 millions de fra ncs estaimpiltlés
à l'aide d«e faux timbres «Nationaux sont en circu-
lation.

La semaine d«er«nière, M. Ferez y Jordan, ohof
de la brigade financière , apprenait ' qu 'un agent
commercial And«ré Vanooiveron , propriétaire d'une
imprimerie, avait , sans l'occupa tion , gaigrué dc«s
sommes considérables en estianTiipiillant des titres de
la « Royal Dutclh », à l'aide de faux timbres. Van-
ooifveron dénonça le mécanisme de l' opération n'i-
gnorant pas que les titres de la « Royal Dutch »
puissent êtr e l'objet d'une négociation importante
sur le marché dandestin «et que ceux revêtus du
timbre de l'en r eigistreiment avaient une .valeur su-
périeure de 10 à 15 % à ceux non estampillés
provenant de Belgique et de Hollande. Il fabriqua
neuf faux timbres datés des années 1916, 17, 18,
20, 21. 25, 26, 27, 28.

«Le faussaire reconnut avoir timbré plus de 1500
titres,- mais il est probable qu 'il demeure en des-
sous de la vérité. 150 millions de titres fr>aud«u -
leu x seraient donc actuellement sur «le marché fran-
çais. Les opéra lions rapportent un bénéfice de dix
«million s à leurs auteurs.

VanooSveron a été envoyé au dépôt sous l'imau!-
«pation d'infraction à la législation des chamges et
contrefaçon de timbres nationaux , délit puni des
travaux f orcés à temps. Deux intermédiaires in-
ûulpés ont été laissés en liberté provisoire.

o ,

Arrestation d'un voleur incendiaire
ANNECY , 27 mars. — En rentrant dans son ap-

partement qu 'elle venait de faire réparer au hameau
de Saint-Etienne, près de Bonneville, Mme Veuve
Madeleine Jacquier , cultivatrice, trouva le plancher
en feu . L'appartement avait été arrosé de pétrole et
se trouvait dans un état dé plorable. Ayan t éteint Je
feu , qui n 'avait pu se développe r en raison du man-
que d'air , elle s'aperçut de la disparition d' un pe-
tit sac contenant la somme de 26,000 francs. Mme
Jacquier n 'eut d'autre ressource que de déposer une
plainte à la gendarmerie.

Après une rapide enquête , celle-ci a mis en état
d'arrestation le nommé Maurice Bia«nco , 4G ans,
manœuvre, qui avait travaillé pour le compte de
Mme Jacquier. Pressé de questions , Bianco avoua
être l'autour  du vol. Pour faire disparaître toute
trace de ce dernier , il avait mis le feu à l'apparte-
ment. Il reconnut également avoir commis plusieurs
autres vols dans la région.

Le procureur de Bonnevill e s'est rendu à la mai-
son habitée par Mme Jacquier pour procéder à la
reconstitution du vol.

« la main à la pâte ». M. Gribling salue en pas-
sant la journée du 6 mai 1945, où des milliers de
jeunes ont tenu A «la discipline , ot n'ont pas «témoi-
gné d'un esprit .retors en se soûlant , comime le
cas se répète la plupart du temps lors de fêtes ou
kermesses... La jeunesse donc, comime ces apôtres
de Sa JAC. l'année dernière , a sa place «marquée
et sa mission a remplir, pour hâter son travail , par
une collaboration loyale avec la Croix d'Or !

Puis , le Rd P. Bovigny, de «l'Ordre des Domi-
nicains, lui-même abstinen t . SIM .mettre en relief
l'act ivi té  bienfaisante des Papes en faveur de
l'œuvre abstinente. L'Eglise appuie notre travail
social et l'encourage vivement comme une tâche
nécessaire imposée à tout chrétien sincère. Il me
serait trop long de déPaiMer le captivant exposé
du P. Bovigny et nul doute qu 'il aura trouvé des
échos, qu 'il éveillera des svmpalhios  et stimulera
d«es bénéficiaires de sa causerie, à .partager l'idéal
proposé par la Croix d'Or.

Enfin , pour compléter la fêle . M. Gribling passa
un film sur Don Bosco, l'ajni de la jeunesse. Ce
film intéressa grands et petits eit chacun a pu
constater combien la charit é de cet homme de
cœur avait sauvé des j niMier» d'ftmes et de corps !

Be41e journée, trap tôt écoula ! Et avec nos
Normaliennes, laissons monter notre cœur recon-
naissant sur cette « route libre jusqu 'à Dieu l »

o——
VETROZ. — Les membres de la Jeunesse con-

servatrice «de Vétroz sont convoqués en assemblée
générale annuelle, le samedi 30 mars, à 20 heures
30. on local de la fanfare « Concordia » , avec l'or-
dre du jour statutaire.

Chaque jeune conservaleur se fera un devoir d'y
assi^er. Le Comité.

Une émeute à Aoste
ROME, 27 mars. — Quatre personnes ont été

blessées à Aoste au cours de maniiesiations qui se
sont produits devant le patois du Conseïl de la
vallée. Salon le journal // Tempo, «la foul e, qui ré-
clamait la libération de quatre journalist es fran-
çais qui avaient franchi la frontière sans passe-
port , a envahi le palais, malmené M. Chabot, pré-
sident du Conseil du Va! d'Aoste, désarmé les
troupes , s'est emparée de deux chars légers de
police et a attaqué la caserne de gendarmerie, li-
bérant les journalistes. La foirie manifesta égale-
men t contre le rcifus de M. Chabot de discuter l'or-
dre du jour protestant contre les affirm ations anti-
auton omistes de M. Francesco Nitti . Dans la nuit ,
des groupes de manifestants ont conti nué, de par-
courir  les mes en réclamant un plébiscite.

... Nombreux blessés à Trieste
TRIESTE, 27 mars. — Cen t mille personnes ont

•manifesté mardi à Trieste en fa«veur diu rattache-
ment à la Yougoslavie. Dès 16 heures, une véritable
«marée humaine, partie des faubourgs, s'est rendue
vers 1e centre de la ville où s'amassa ient par ail-
«leurs les mlan if estants pro-italiens.

On déplore, à l«a suite die ces manifestations, une
cin q«u«an taine de blessés.

o—
Le général Franco remanierait

son Ministère
«MADRID, 27 «mars. — Les mili eux bien informés

de MadiriUi sont d'avis que d«es modiifioations vont
être a'ppontéas sous peu au gouvernemen t espa-
gnol.

Selon des bruits qui circulent dans la Capitale,
«le générai! Franco reman ierait son Cabinet aiprès
«les fêtes du ler avril rappeilant la victoire du
Caudifflo dans Ja guerre civile.

De grandes manifesta tions sont prévues dans
tout le pays le ler avril en faveur de Franco et
contre toute Immixtion étra ngère dans les affai r es
intérieures du pays.

o 

Des personnalités politiques françaises
échappent

à un accident d'aviation
ANiNiBCY, 27 mars. — Un avion militaire Cau-

diron B 1 die 240 OV., die la base aérienne du Bour-
get, quittait l'aérodrome mardi matin, à 8 heures,
pour se rendre à Ohambéry où il transportait M.
«Oamille Gay, fils de M. Francisque Gay, vice-pré-
sident d.u Conseil, ainsi que M. Cattin , attadié de
«Cabinet , et M. Peyre, délégué aux voyages offi-
ciels. Alors que l'appareil venait de dépasser Lyon ,
la rupture d'une bielle provoqua l'incendie du mo-
teur droit.

Grâce au sanjg -ifroid diu pilote, le lieutenant Rous-
seau , l'appa reil en flammes put se poser dans un
cbaimp et Aos dern iers occupan ts s'en éoh«aipp«3T sain s
et saufs.

MaIiheureusèment, l'adjudant rad iotélégraphiste
Prônez , qui avait sauté en parachute, est venu s'é-
craser sur le territoire de la commune de Chi-
rens, son aipipareil ne s'étant pas ouvert. Son corps
a été transporté à là morgue de T'hôpitaJ de Voi-
ron. L'avion a été complètement carbonisé. Les
rescapés ont continué leur voyage sur Ohambéry
par la route.

o

Un cambriolage dans un journal
SA1GNELEGIER , 27 mars. (Ag.) — La police a

arrêté deux jeune s gens à La Chaux-de-Fonds, qui
avaien t cambriolé les bureaux du journal Le franc-
montagnard. Après avoir essayé vainement de for-
cer le coffre-fort , ils firent main basse sur une
machine à calculer d'une valeur «de mille franc s et
sur une petite somme d'argent. On croit quo les
deux individus sont les auteurs d'autres méfaits.

Un meurtre suivi de suicide
à Berne

BERNE, 27 mars. (Ag.) — Dans la nuit  de sa-
medi à diimanclie, peu aiprès trois heures, la po-
lice de Berne reçut- une comimunication télépho-
nique l'avisant Qiùun accident s'était produit -au
Heckenwes, à Berne, accident dû à une fuite de
gaz. La «police se rendit aussitôt sur les lieux où
l'on put constater une forte odeur de gaz. Le lo-
cataire Iw-même, Christian Reusser, ouvrier de l'u-
sine à gaz , était ali té et le médecin légiste ne put
que constater le décès.

La ménaigère de M. Reusser, au service de ce-
lui-ci depuis le 15 janvier 1946, Mme KJay, ancien-
ne infirmière , aiffirtma aux agents qu 'il devait s'a-
gir d'un aoerdent, mais l'enquête permit d'établir
¦que l«es renseign«ïments fournis par la ménagère
ne correspondaien t pas à la réalité. Interrogée du-
rant  la journ ée de mardi , ette se perdit en con-
«tradictions et finit par avouer avoir empoisonné
son patron en ouvrant le robinet à gaz après l'a-
voir endormi en versant dans son café des tablet-
tes d'allona!. Comme motif du crime, eUe a invo-
qué l'attitude insupportable de la victime qui était
âgée de 60 ans. Reconduite dans sa cellule, la
meurtrière s'est pendue en confectionnant une cor-
de avec ses bas.

Chambres fédérales
Session languissante et peu intéressante que cel-

le qui s«e déroule en ce moment. Ijes trois grands
sujets li quidés jusqu 'ici , au Conseil national, soit
l' examen des divergences entre les deux Conseils
en ce qui concerne les articles «économiques de la
Constitution , la r«éduc.tion <lu budget militaire el
ta démobilisation des pleins pouvoirs, n 'ont don-
né lieu qu 'à des échanges de vues sans «chaleur
et d' un constamt ennui .

«Mardi , ce fut , en suite et f in de la revue des
arrêlés pris en vertu des pleins pouvoirs une lon-
gue succession de rapports , de temips à autre in-
terrompue par une observation , un vœu ou une
criti que formulés par u«n député désireux de pren-
dre la défense d'intérêts qui lui tiennent à coeur.

«Mercredi, la Chambre a al>or<lé le 1-lme rap-
port du Consieid fédéral soir les mesures prises
par lui , en vertu de ses pouvoirs extraordinaires
durant la périod e du l«er octobre 1045 au 31 jan-
vier 104C.

Le blocage des avoirs appartenant à des person-
nes expulsées, les actions en revendication de biens
enlevés dans les territoires occupés pendant la
guerre , le service du travail dans l'agriculture , ont
fail l'objet <le rapports, discussion, et réponses.

L'assurance-vieillesse

A la queslion , — plus intéressante elle — du
régime transitoire de l' assurance-vieillesse, M. Quar-
tenoud , cons., Fribourg, criti que la «répartition des
bénéficiaires de renies en trois catégories, selon
qu 'ils habitent la ville , une région mii-unbaine ou lia'
campagne. L'oraleuir estime que celle classifica-
tion est arbitraire et injuste. La même opinion est
soutenue par MM. Meier, pays., Zurich , Escher,
cons., Valais , Dietschi , rad., Soleure , el Dellberg,
soc., Valais.

M. Stampfl i, conseiller fédéra! , jus t i f ie  longuement
la classification adoptée pour les rentes vieillesse,
ljn changement ébranlerait les bases financières do
l'institution. Le Chef du Département de l'écono-
mie .publique ajoute que le concours financier des
cantons esl indispensable pour assure r le bon fonc-
tionnement de . l'assurance-vieillesse.

M. Stampfli repous'se ensuite la motion Guinand ,
tendant àfinancer le régime provisoire de l'assuran-
ce «par les caisses de compensation , ajoutant quo
le solde actif des caisses dc compensation était au
ler janvier dernier de 603 millions de francs. Des
propositions seront faites ultérieurement pour son
utilisation.

L'arrêté du 5 octobre 1945 esl approuvé. -
Et peu u,près, le ' lie rapport l'est également

Groupe parlementaire cathol ique-conservateur

BERN E, 27 mars. (Ag.) — Après avoir entendu
les conisiei'lilens nationaux Eugster (Sil-Gall), eit
Quiartonoud (Fribou rig), et après une longue discus-
sion , lie grouip e caillio '.ii que-conserraleur die l'Asseim-
lifliéè fédérale a rlécMié d'approuver le projet de r«éj

glementation de l ' industrie sucrière.

La famille de feu Madame Guillaume MORET, à
Ravoire et Martigny, très touchée par les nom-
breuses marques de sympathie reçues à l'occasion
de son grand deuil, rranerde sincèr«emerat toutes
les personnes Tui y ont pris part .
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Madame François-Henri ANTILLE, ses enfants
René, Marcel, Clotildc, Germaine et Yvonne, à Sier-
re ;

Mad«a,me Veuve Elisabeth ANTILLE, à Sierre j
Mademoiselle Julienne FAVRE, à Sierre ;
Monsieur Denis ZUFFEREY ol ses emfamts, à

Sierre ;
«Monsieur et Madaime Hilaire SALAMIN-ANTIL-

LE et leurs enfants , à Veivra s ;
La famiillle Henri FAVRE-ANT1LLE, h Sierre :
Monsieur et Madame Lucien ANTILLE-AL-

BRETH, à Sienne ;
Mons i eu r et Madame Julien ANTILLE-SEITZ, à'

Sierre ;
Monsieur Rémy AIVTILLE, a Sierre,
ainsi que toutes les familles paren.les et alliées

FAVRE, ANTILLE, ZUFFEREY , SALAMIN, PONT,
onit la douleur de faire part de la perte cruelle
.qu'ils viennent d'éprouver en la personne de

Monsieur François-Henri ANTILLE
leur dier époux, père, beau-fils, neveu , bea«u-frè-
rc, oncle et cousin , décédé après une courte oiialla-
die , dans sa 50me année.

«L'ensevelissemenit aura lieu à Sierre, le vendre*
di 20 mars, à 10 heures.

Départ domicile mortuaire à 0 heures 30.

t
La fami'Jle Louis ANTILLE et parenté, à Mu-

raz , ont la douleur de faire part du décès de leur
fils, frère et beau-frère

Monsieur LOUIS ANTILLE
su rvenu après une cou rt e maladie et muni des
Sac.remenls de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu a Sierre , le vendredi
29 mars, à 10 heures.

Cet avis tient lieu de Çaire-part.
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Les tisanes "Montailor"
sont vraiment excellentes

ii jJSfc'Jtfîjvift^ Montatlor 
No 

1 :

'̂ t^^&$Ê>}*xÈ '{ï\ T ^é pectoral : calme la
j A_̂ fjÉ^̂ ^ m̂T^ loux , supprime le ca-

fc/ iffli HtSwNlg f Montatlor No 2 :

*r% ^BÈ^̂ ^̂ S/ T*̂  diurétique : nettoie

VvvA '̂ 7̂ "̂ IIJ  ̂ . e' 'or''''e 'es reins et la

m à̂m. _ _ _m<^̂  ' 'n Montatlor No 3 :
\W' j l̂ >jî Tffl ̂ C\Qctm Thé pour ' es,omac : s,i"
Lv ¦ '¦-.y^ Â9J_ l \m l / l B / ï  «mule l' appétit , régularise

Jll&Sr è̂lfi/"! f 7/ Montatlor 
No 

4 :
•SMoJleBBffl ¦fl JM T'lé dépuratif : excellent
y^ V̂k IJL̂ "! 

< v̂  ̂ Pr 'es cures de printemps.
' &̂L 1^1 /rA*\J \*r J^^.j$ Demandez 

les 
tisanes

ttvf/ fil L̂ t f̂e/i?Ç *̂aT Monlaflor chez votre
S? J I t\Jj f_ ^_W£x5fëb£rf pharmacien ou votre dro-

) V .̂̂ ^Î '̂ fSv Ŵi'1̂ ' guis,e - Vous pouvez éga-
tJ i'̂ ^ ŷ^̂ î̂.fc ŷff*̂  lement vous adresser à la

mV^^w .̂ - k-v^*2  ̂ Pharmacie Zenhausern, à
Sion, tél. 2.21.34.

LABORATORIUM VALERIA, SI N

Pour vos besoins en

ressez-vous à Alexandre Bourdin, Herb., Enseigne (Val.}

Hôtel Foyer a. s. H.
Porrentruy

cherche jeune fille travailleuse, sérieuse et de bon carac
1ère comme fille de salle, évent. débutante.

Assurons bonne nourriture, salaire suivant capacités. En
bée immédiate.

Faire offres à G. Baumgartner, Rue de la Poste 8, Por
rentruy.
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Tissus nouveautés, impressions, Lainages, etc.
Dépositaire des « TISSUS STRUB » :

Turifex — Duvora — Tyvana — Linovell , etc...

A vendre, enlre Sierre el Sion, jolie petite

IMIS0H D'HABITAT!
comprenant 3 chambres, cuisine , W.-C, bains , galeta
cave , propriété attenante de 700 m2. Prix de vente F
24,000.—. Pour traiter , s'adresser à Martin Bagnoud, ager
d'affaires, Sierre. Tél. 5.14.23.

v
Etablissement horticole

Msye % Cie, Chamoson
Tél. 4.15.59 et 4.14.42

Pensées
à grosses fleurs Rôogli

Livraisons par toutes quantités
wmmAAmimA.w *mrm *mm^mmaA *Bmmamam ^mÊAm *mmmmmw ^ma^m^ma^m^*.

JïUtotetojuf 1Ç46
Les Magasins Ducrey Frères vous offrent le choix de la

grande ville
Désirez-vous une robe pratique, une jolie jupe accompa-
gnant une ravissante blouse chemisier... Préférez-vous un
coquet deux pièces ou un tailleur plus habillé, ou encore
un beau manteau ou un top de qualité...

Notre collection « Printemps 1946 » vous offre un si
grand choix que vous y trouverez certainement le modèle
qui accentuera la grâce juvénile de votre ligne.

Venez voir 1 Un coup d'œil ne coûte rien et n'engage à
rien.

La maison de la qualité

? ? ? ? ? ? ? ?¦ ? ? ? ? ?  ?"?"?"'??"?l ? ? ? ? ? ? ?' i
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Rendements agricoles maxima avec

fumier de ferme
et engrais ciiiminues contrôlés
Engrais SPA de Martigny — Potasse — Poudres d'os — En- .
grais GEISTLICH à base de poudres d'os — Borax — Formu-
les spéciales pour cultures maraîchères, vignes et arbres

fruitiers.

Emm. RUDAZ, fruits et produits du sol, CHARRAT
Dépôts à Sion et Vex. Tél. 6.30.69. Livraisons par camion et C. F. F.
• T

DOMHIHE KGI GOLI
Ecrire offres détaillées à Charles Rivoire , Agence immo

bilière, Monthey. .

Nous offrons à quelques

Bons m
emploi stable et bien rétribué, dans noire fonderie el ate-
lier de finissage.

La préférence sera donnée aux célibataires.

Offres à : Société Anonyme de Fonderie et Aciérie,
suce. Georges Fischer, Schalfhouse.

LES TOURBIERES DE LA PLAINE (Vionnaz) vous offrent une

T O U R B E
maraîchère verle, de 1re qualité, pour composfage ef pour foutes cultures,

à des conditions très avantageuses (livraison rapide, en vrac, par wagon de
10 à 15 I.) el par camion

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS, s'adresser à la
Fédération val. des Product. de Lait, i Sion, ef ses renvendeurs

(exclusivité pour la canlon)

Semenceaux
de pommes de terre, sélectionnés

Pommes de terre de

consommation

Fédération Valaisanne des Prodnctenrs de Lait - Sion
et chez les dépositaires régionaux

Arbres d ornement A vendre quatre jeunes

chèvres
Pour voire jardin d agrément, nous vous offrons le plus | ., , .

beau choix en Cupressus, Cèdres bleu, Sapins bleu variés, « pre es aux cat,nSi

Biofas, Thuyas pyramidalis, Buis, etc., Tilleuls, Marronniers, S'adresser chez Adrien Pa'
Acacias, Erables, Arbustes à fleurs. Plantes pour haie en : ! vex , Muraz-Collombey.
Thuyas, Troènes, Buis dans toules les qrandeurs. Nous exé- — _ , ,

. i l l  i i i.  r: •¦ • i j  On demandecutons foules les plantations. Faites une visite dans nos
pépinières. A la même adresse : on cherche . O txmi mmmmittm*. I llfllennnllli
ABONNEZ-VOUS AU ..NOUVELLISTE"

3 ouvriers agricoles
Place à l'année, entrée de suile.
S'adresser : DIRREN FRERES, pép. du Domaine des Iles,

MARTIGNY. Téléphone 6.58.17, Vernayaz.

pour servir au café. Bons o?
ges. Vie de famille. Entrée <
convenir. — S'adr. à Mme G''
gandef, Café du Lion d'Où
Porrentruy. Tél. 6.16.09.




